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Longueur      7 681 m 

Goudron :      42,73  % 
 
 
Départ  - Echangeur Nord, aire de covoiturage du 
rond-point de la route de Coësmes (D46). 
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Connaissez-vous la signification, l’origine des noms de lieu-dits traversés ? 
Extraits du « Recueil des noms de lieux-dits des communes de Chelun, Eancé, Forges-la-Forêt, Martigné-Ferchaud » 

 
La Boulière : Ce nom fait penser à une ancienne plantation de bouleaux. Et sur ces lieux de vénération celtique (au pied de 
ces arbres se développent les amanites phalloïdes utilisées pour leur pouvoir hallucinogène par le chaman, prêtre magicien), 
l’on trouve souvent une chapelle comme c’est le cas ici : murs et charpente bien visibles. A noter que c’est par là que passait, 
autrefois, la route Martigné-Fd Retiers. 
 
L’Hommelet : Le premier propriétaire serait-il un dénommé L’Hommelet ou un petit homme ? … Mais nous ne sommes pas 
loin de hammelet qui, au 13ème siècle, en vieux français, signifiait petit hameau. Ou alors oulmus désignant l’orme serait 
devenu l’Homme…. Certes, les ormes ont disparu ; personne ne s’est avisé de traiter sérieusement, et quand il était encore 
temps , la maladie connue sous le nom de « graphiose » qui les a rongés, mais des parcelles en rappellent leur souvenir 
comme « Les Ormiaux ». 
 
Le Petit Buard : Le Petit Buard et le Grand Buard sont répertoriés ainsi sur le cadastre napoléonien (le Petit Buat sur la carte 
de Cassini). Ce lieu où aurait existé une motte féodale aujourd’hui rasée est nommé par un terme de défrichement par le 
feu. En gallo-roman, buaret signifie buisson. 
 
La Noë-Jollys : Dénomination d’un village proche, mais aussi de la rivière que longe le sentier –  
Une noue (du gaulois nauda) est une terre grasse et humide fournissant des herbages pour le bétail, appartenant à un certain 
Jollys, orthographié Jolie sur la carte de Cassini et Jollys sur le cadastre napoléonien, (Jolys signifiant joyeux à l’époque). 
 

Vous passez aussi tout près d’autres villages ….. 
 
Les Echelettes :    Les Echelettes, les bases échelettes, les hautes échelettes … Sur le cadastre napoléonien, ces lieu-dits à 
plusieurs entrées  sont disposés de distance en distance, comme échelonnés… Nous pouvons penser également, en ancien 
français, à esche pour matière à allumer le feu et à échalier pour maison possédant un escalier extérieur. 
 
Le Tertre :      Ferme située sur un promontoire rocheux, dominant la vallée du Semnon. Le château dont les restes furent 
détruits en 1989 est bien visible sur le cadastre napoléonien, à côté de sa métairie. Bien ayant appartenu à Gilles de la 
Rochère en 1513. 
 
Chaudrée :   Ecrit Chaudray sur la liste Insee de 1946, ce lieu-dit récent se situe sur la parcelle dite « Le Chaudré » qui signifie 
probablement champ facilement desséchant, « échaudant », à utiliser surtout au printemps. 
 

La Balue :    Ce nom est aussi orthographié différemment sur la carte de Cassini : « La Ballur »  Il a la même racine 
que le verbe bluter (en ancien français beluter  et explique ce surnom de profession  qui consiste à séparer la 
farine du son avec un blutoir. Et nous sommes tout près de l’ancien moulin du Châtaignier ! Une balue désigne 
également un balai de genêt. 

  


